Motion AED présentée au CA du lycée Georges de la Tour de Metz

Les représentants élus des personnels, des parents et des élèves du lycée Georges de la Tour de Metz dénoncent avec vigueur le projet de diminution de la dotation en poste d'AED, qui, dans notre établissement, se traduirait par le retrait de 0,75 équivalent temps plein. 
Ainsi, la dotation serait en baisse de 5 % alors qu'une hausse de 6 % des effectifs est prévue, débouchant sur cette situation contradictoire bien difficile à comprendre :
Plus de classes et d’élèves, mais moins d’Assistants d’Education !!!

Ce projet nous semble méconnaître la situation de notre établissement :

· il est situé sur deux sites distincts, éloignés de 600 mètres,

· le site de la place du roi George est structuré autour de 3 bâtiments distincts nécessitant une multiplicité des postes de surveillance. 

· son amplitude d'ouverture est particulièrement forte : il est ouvert dès 7h30, du dimanche 20h au samedi 12h,

· il compte un internat organisé en 3 étages à surveiller du dimanche soir au vendredi soir inclus, ce qui mobilise obligatoirement 3 AED chaque nuit
· l’absence d'infirmerie sur le site de la place de Maud’Huy : les AED doivent prendre en charge les élèves malades dans une salle de repos
· il accueille un public scolaire de plus en plus et complexe à gérer : le nombre d'élèves boursiers est en forte augmentation et le taux d'absentéisme explose 

· il héberge une demi-pension qui sert chaque jour, entre 11h et 14h, 1 400 déjeuners à des lycéens, étudiants et collégiens ce qui mobilise 3 AED sur 5 postes. 
Actuellement, sur le site du roi George aucune surveillance des mouvements des lycéens n’est possible entre 12h et 13h et un bureau vie scolaire reste parfois fermé. Sur le site de Maud'huy, les moyens (3,8 postes d'AED partagés entre 4 personnes) sont déjà insuffisants pour garantir la présence, chaque matin dès 7h30, de 3 AED ; de 2 AED l'après-midi puis d'1 seul AED jusqu'à 18h.
Alors que le contexte, notamment épidémique, suscite davantage d'angoisses et de phobies chez les élèves, renforçant leurs besoins en accompagnement et que le lycée comptera 3 classes supplémentaires à la rentrée 2022, la réduction du nombre d'AED nous plongerait dans de grandes difficultés de fonctionnement. 
Par ailleurs, au cœur de la vie de l’établissement, éprouvée par la crise sanitaire et le surcroît de travail qu’elle a engendrée, l’équipe chargée de la vie scolaire a besoin de stabilité pour assurer les missions d’accompagnement indispensables à la réussite des élèves, au même titre que celles des personnels enseignants, infirmiers, Psy EN.

Nous demandons donc que cette mesure de suppression de poste(s) soit revue, et que les moyens de vie scolaire soient abondés à hauteur des besoins sans recours à des heures supplémentaires qui ne permettent qu'un comblement "au coup par coup", sans continuité ni suivi d’une équipe très investie au quotidien. 
